
NOTES ET INFORMATIONS

G eo rg es  N eum ann ( 1 8 4 6 -1 9 3 0 ) .  — La parasitologie vient de per­
dre, en la personne de Georges Neumann, un savant de grande valeur. 
Né à Paris le 28 octobre 1846, brillant élève de l’Ecole d’Alfort dont il 
fut lauréat, il entre d’abord dans l’armée comme vétérinaire et enseigne 
à Saumur. A 32 ans, en 1878, il est nommé au concours professeur 
d’histoire naturelle médicale à l’Ecole vétérinaire de Toulouse. C’était 
un enseignement à créer, car la chaire venait d’être fondée. Néan­
moins, il put consacrer une grande partie de son activité d’abord à 
l’helminthologie, puis à l’étude des arthropodes. Dans ce domaine, il 
acquit rapidement une très grande autorité. Ses travaux ont porté sur 
les Pédiculidés, les Mallophages et surtout sur les Ixodidés. Il a publié, 
de 1896 à 1901, dans les M émoires de la Société zoologique de France 
(tomes IX-XIV), une Révision de la famille des Ixodidés, complétée, de 
1902 à 1908, par une série de sept Notes sur les Ixodidés, dont les six 
premières ont paru dans les A rchives de Parasitologie de notre regretté 
Maître le Prof. R. Blanchard et la septième dans le Bulletin  du  
Muséum de Leyden. Le tout a été couronné par la publication d’une 
monographie des Ixodidés dans Das T ierreich  (26e Lief., 1911). D’autre 
part, il a fait paraître, en 1888, un Traité des maladies parasitaires non  
m icrobiennes des anim aux dom estiques, dont la 2° édition est datée de 
1892. Malgré les années, cet ouvrage a conservé toute sa valeur et est 
encore très consulté. Il a été complété par la suite, sous forme de 
petits volumes consacrés à des questions séparées : Parasites et mala­
dies parasitaires des oiseaux dom estiques (1909), Parasites et maladies 
parasitaires du chien et du chat (1914).

Neumann dirigea longtemps la Revue vétérinaire, publiée par l’Ecole 
de Toulouse. Sa culture scientifique si étendue et sa vaste érudition 
donnèrent à cette revue une grande vitalité et en firent un des pério­
diques vétérinaires les plus estimés.

Les honneurs vinrent récompenser une carrière aussi féconde. Non 
seulement il appartenait à de nombreuses sociétés savantes françaises 
et étrangères, mais il fut encore membre associé des Académies vété­
rinaire et d’Agriculture, correspondant, puis associé national de 
l’Académie de médecine et correspondant de l’Académie des sciences 
dans la section d’économie rurale. L’homme était chez lui à la hauteur 
du savant et ses éminentes qualités morales contribuèrent à faire de 
lui un Maître dans toute l’acception du mot.

M. Langeron.
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Faune de l’Inde. — Une collection d’ouvrages consacrés à l’étude de 
la faune de l’Inde britannique, de Ceylan et de la Birmanie est en cours 
de publication sous les auspices du Secrétaire d’Etat pour l’Inde. Les 
cestodes feront l’objet de deux volumes dont le premier vient de paraî­
tre. Il est rédigé par T. Southwell et comprend les cestodaires et tous 
les cestodes proprement dits, sauf le groupe très important des 
Ténioïdés (1). Outre ses recherches personnelles sur la biologie des 
bancs perliers de Ceylan, sur les cestodes récoltés, soit dans les provin­
ces du Bengale, de Bihar et d’Orissa, soit chez les animaux morts au 
jardin zoologique de Calcutta, l’auteur a utilisé, pour la rédaction de 
cet ouvragé, ses deux monographies des Tétraphyllidés et des Trypa- 
norhynques. Des matériaux importants ont été récoltés aussi par 
Herdmann, Willey et Hornell à Ceylan et ont été étudiés par Herdmann, 
Shipley, von Linstow, Shipley et Hornell, dont les travaux ont paru dans 
les Spolia zeylanica  ou dans les nombreux volumes et rapports consa­
crés aux bancs perliers de Ceylan. Southwell a réuni toutes ces données 
dans un volume de 391 pages, illustré de 22,1 figures et accompagné 
d’une carte de l’Empire des Indes. Cet ouvrage n’a pas seulement un 
intérêt faunistique mais aussi une portée générale et fait connaître les 
idées personnelles de l’auteur sur la systématique des cestodes.

M. Langeron.

(1) The fauna of British India, including Ceylon and Burma, published under 
the authority of the Secretary of State for India in Council, edited by Lieut.-Col. 
J. Stephenson. Cestoda, vol. I, by T. S o u t h w e l l . In-8° de 321 p., 221 fig., 1 carte, 
London, Taylor and Francis, Red Lion Court, Fleet Street, 1930.




